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1 La fouille prescrite au lieu-dit les Hernies (lot 3), contiguë à celle du lot 2, a été réalisée
dans le cadre de l’aménagement d’une zone d’activités par le syndicat mixte d’Artenay-
Poupry, a porté sur une surface de 1,1 ha, et s’est déroulée en 2016.
2 Elle a entraîné la mise au jour d’une vaste nécropole de la fin du premier et du début
second âge du Fer. Ses limites semblent avoir été cernées et permettent de définir un
espace funéraire d’environ 4 000 m2. Il comprend au total 86 sépultures à inhumation
avérées,  mais  au  moins  une  douzaine  de  faits  supplémentaires  (creusements  de
morphologie similaire mais sans ossement ou à l’inverse squelettes très partiels hors de
tout creusement avéré) pourraient venir étoffer ce décompte. L’état de conservation
des  squelettes  est  relativement  variable  mais  globalement  médiocre.  Les  individus
étaient en très large majorité inhumés sur le dos, la tête au nord ou nord-est. Quelques
exceptions sont toutefois notables, avec deux individus dont les jambes ont été repliées
et une sépulture double où les deux inhumés ont été déposés tête-bêche.
3 Le mobilier d’accompagnement se compose quasi exclusivement d’artefacts en métal,
essentiellement  du  domaine  de  la  parure :  plusieurs  défunts  étaient  ainsi  parés  de
torques,  bracelets  et/ou  anneaux  de  jambe,  principalement  en  alliage  cuivreux ;
signalons également quelques perles en verre et en ambre et accessoires vestimentaires
dont  plusieurs  fibules  et  un  élément  décoratif  en  matière  dure  animale.  Un cas  se
distingue à la fois par la disposition et par la richesse du mobilier : installée dans l’aire
interne  d’une  structure  quadrangulaire  définie  par  quatre  trous  de  poteaux,  une
sépulture a livré un lot de parures déposées sur le torse du défunt, comprenant une
paire de bracelets, une paire d’anneaux de jambe et deux brassards dont un en lignite.
L’étude  des  restes  organiques  minéralisés  a  démontré  que  les  parures  annulaires
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étaient reliées entre elles par un lien de cuir, le tout recouvert partiellement par de la
fourrure ;  une étoffe en laine,  fermée par une fibule,  venait  également recouvrir  le
défunt. En outre, deux sépultures étaient accompagnées d’armes en fer (épée, lances).
4 Par ailleurs, ont été mises au jour 9 incinérations, majoritairement en vase mais aussi
en pleine terre. Elles apparaissent contemporaines des inhumations, un vase contenant
l’une d’entre elles ayant même été déposé à l’intérieur d’une sépulture à inhumation,
directement au contact du défunt. Quelques esquilles osseuses découvertes au sein de
rejets charbonneux comblant certains vestiges fossoyés sont également à signaler.
5 Outre  la  structure  sur  quatre  poteaux  précédemment  évoquée,  quatre  autres
monuments  viennent  s’inscrire  dans  l’espace  funéraire :  d’une part,  un petit  enclos
quadrangulaire  palissadé,  d’environ  2,50 m  de  côté,  d’autre  part,  trois  enclos
quadrangulaires  fossoyés,  de  8  à  11,50 m  de  côté.  Ces  derniers  ont  comme  point
commun un comblement rapide de leurs fossés, mais entretiennent des relations bien
différentes avec les sépultures :  l’un comprend deux inhumations installées dans ses
fossés, un autre est le seul pour lequel des sépultures ont été implantées dans son aire
interne, tandis que le dernier se trouve éloigné de plus d’une vingtaine de mètres de la
plus proche sépulture reconnue. S’ils ont incontestablement marqué le paysage et servi
d’élément structurant à la nécropole, ces monuments ont donc probablement eu des
vocations légèrement différentes.
6 L’étude du rare mobilier céramique ainsi qu’une série de datations par radiocarbone
permet de placer le fonctionnement de cette nécropole entre le Hallstatt D et La Tène B.
Le mobilier métallique vient quelque peu préciser cette chronologie, invitant à situer
l’implantation des premières sépultures au cours du Ha D2-D3, tandis que les tombes à
armes marqueraient l’ultime phase de fonctionnement à LT B1.
7 Enfin,  à une cinquantaine de mètres à l’est  de la nécropole,  un groupe de trous de
poteau matérialise une probable zone d’habitat. Aucun plan de bâtiment n’a toutefois
pu y être restitué. Le mobilier céramique, là encore bien maigre, ainsi qu’une datation
radiocarbone situent cette occupation aux IVe-IIIe s. av. J.‑C. (LT B-C1).
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